SESSION DU CONSEIL REGIONAL DES 16/17 DECEMBRE 2008


Pierre POMMAREL – Président du Groupe Vert

Discours introductif à la session

Monsieur le Président, Chers Collègues,

Le vote du budget 2009 est l'occasion pour les Verts de mesurer le chemin parcouru au cours de ces dernières années au Conseil Régional d'Auvergne.

Force est de constater que, sur bien des sujets qui ont marqué un très net virage des politiques régionales, les élus Verts étaient l'avant garde. Ils étaient tellement en avance que leurs positions étaient raillées, négligées, dénigrées. Aujourd'hui, le développement durable est dans toutes les bouches et nos positions dérangeantes d'hier sont devenues la trame de l'action régionale d'aujourd'hui !

Que ceux qui ont un peu de mémoire et / ou d'honnêteté s'en souviennent :

· Quand nous disions qu'il fallait consacrer tous nos moyens à la remise à niveau de notre réseau ferroviaire, quitte à ne plus intervenir sur les routes jusqu'ici exclusivement privilégiées. Le Livre Blanc pour le Développement du TER, nous l'avons commis en 2004. L'appel à un Plan Marshall pour le rail auvergnat, nous l'avons lancé en session, le 19 décembre 2007. Aujourd'hui, la Région s'est engagée et a entraîné avec elle l'Etat et RFF pour sauver nos voies ferrées et permettre d'y développer demain une véritable alternative à la route. 

Merci Monsieur le Président, de vous être converti au rail ! Cela nous réjouit. Merci de nous avoir écoutés finalement en renonçant à condamner une partie du réseau ferroviaire régional, comme la SNCF, RFF et l'Etat vous l'avaient gentiment conseillé. La roue a tourné, tant mieux. 

Demain, au delà de 2013, il faudra terminer le travail entrepris avec ce plan rail de 213 M€ et le CPER, car la pérennisation ne pourra pas être acquise sans un second plan rail doté d'au moins 240 M€, mais c'est une autre histoire.

Mais la conversion la plus surprenante est celle selon Saint Jean ! Jean Proriol, président du groupe UPA, qui aujourd'hui a été touché par la grâce ferroviaire, alors qu'il en était le grand railleur lorsqu'il était 1er vice-président de cette assemblée, sous St Valéry, le père de la croix autoroutière et dont le budget transport ne connaissait que le bitume !

· L'Agenda 21, cette bête curieuse que vous aviez découverte il y a 4 ans dans notre bouche est aujourd'hui en phase opérationnelle ;

· Rappelez-vous la première fois où l'on vous a parlé d'éco-conditionnalité des aides régionales ! Aujourd'hui elle présente dans tous nos programmes ;

· Quand nous plaidions pour un effort majeur en faveur de l'agriculture biologique : il est en phase de croissance 700.000€ pour atteindre 1,3 M€ en 2010. Nous souhaitions aussi que la politique agricole alors totalement sous emprise des chambres d'agriculture soit clairement autonomisée et orientée vers les productions de qualité et la désintensification. C'est bien avancé et cela s'accentue sous l'impulsion de Madame Thévenon-Durantin.

· Rappelez-vous aussi nos exigences, jugées excessives initialement, pour un hôtel de région éco-responsable. Le projet définitif répond enfin pleinement à ces exigences même si sa mise en œuvre est retardée pour cause de contrainte budgétaire.

· Le plan pluriannuel de modernisation des lycées, avec un fort volet énergétique, était aussi dans nos revendications. Il est sur les rails même si nous souhaitons qu'on aille beaucoup plus loin et plus vite dans la mise en œuvre des énergies renouvelables et des performances d'isolation des bâtiments des lycées. Pourquoi pas un futur plan Lycée-Energie avec un emprunt dédié ? L'enjeu est tel qu'il faudra sans doute être aussi volontariste que pour le rail.

· Rappelez-vous aussi qu'en matière budgétaire nous avions plaidé pour un endettement plus important, mais modeste comparativement aux autres collectivités. L'orthodoxie d'alors c'était qu'il était hérétique de dépasser 4 ans de durée de désendettement. Aujourd'hui, nous allons arriver à terme à 8 ans… C'est ce que nous souhaitions pour pouvoir remplir pleinement le rôle d'aménageur et de modernisateur de la Région. Heureusement qu'on ne nous a pas brûlés alors !

Je ne vais pas continuer le catalogue mais, franchement, il n'y a pas de quoi craindre la présence des Verts dans une assemblée: cela fait gagner beaucoup de temps, finalement !

Il faut se mettre au développement sobre et à la solidarité planétaire, nous n'y couperons pas. Alors, le plus tôt nous prendrons des mesures concrètes et plus nous aurons de chances d'éviter de nous fracasser contre le mur des réalités, les réalités des contraintes physiques des ressources de la planète, de la fragilité de son environnement et celles de la nécessité absolue de partager plus équitablement les richesses de la Terre avec tous ses habitants.

Je voulais insister dès cette introduction à la session sur l'évolution intelligente de notre dispositif d'aides directes aux entreprises qui, avec un FRAE, devient progressivement un outil intelligent visant à une efficacité meilleure de l'utilisation de l'argent public.

Que de chemin parcouru depuis la politique du "guichet" régional avec ses effets d'aubaine, son efficacité modeste en création d'emplois et son absence totale de prise en compte du développement durable. Le nouveau dispositif initié en 2008 vise à intervenir spécifiquement sur les projets qui présentent un certain risque ou des effets induits particulièrement souhaitables pour l'économie auvergnate, et pas à arroser tout azimut, y compris là où c'est déjà mouillé ! 

L'effet de levier maximum est systématiquement recherché. Le critère création d'emploi est particulièrement discriminant et il est modulé en fonction des niveaux de salaire et pour la première fois une note de développement durable est introduite à un niveau encore un peu modeste mais dont nous souhaitons qu'il devienne progressivement déterminant.

La session verra aussi le vote du projet de Schéma Régional des Infrastructures de Transport qui marque lui aussi une évolution très nette prenant en compte les préoccupations de développement durable avec une priorité affichée aux modes de transports collectifs et au rail. 

Que de chemin parcouru par rapport aux vieilles conceptions giscardiennes qui ne juraient que par la route!

Dans les domaines plus environnementaux, nous nous réjouissons du début de la mise en œuvre, en 2009, des plans "Climat" et "Biodiversité", ainsi que de la progression sur le terrain de la réflexion dans le cadre des Schémas d'Aménagement et de Gestion des Eaux (SAGE), ou encore les nouveaux appels à projets éco-construction ou celui consacré aux énergies renouvelables hors solaire et bois, comme la méthanisation dont l'Auvergne agricole présente des potentialités de développement énormes.

Bref, la Région avance, les Régions avancent. Et les Régions avancent parce que les conseillers régionaux ont une vraie vision régionale.

Qu'en sera-t-il demain si les assemblées régionales sont composées, comme cela se murmure, de conseillers territoriaux, super VRP et lobbyistes de leurs cantons ? Où sera la vision régionale ? La Région a pour missions, aujourd'hui, d'une part d'assurer la cohésion territoriale et d'autre part d'impulser des politiques systémiques, des schémas d'orientation à faire partager, de la prospective, de la réflexion globale et sur le long terme.

Veut-on revenir au bon vieux guichet et à la bourse aux subventions pour son petit fief, avec des conseillers vassaux à la recherche des faveurs du prince pour ses électeurs : et ma piscine ! et ma zone artisanale ! et mon lycée ! et mon arrêt TER !

Si la Région devait évoluer vers "ça", ce serait assurément sa mort. Assurément, si l'on a d'autres ambitions que bassement politiciennes pour les Régions françaises pour qu'elles grandissent et qu'elles assurent pleinement la nécessaire décentralisation tout en étant de véritables laboratoires de progrès pour faire avancer le Pays et l'Europe, il ne faut surtout pas les stériliser ainsi. 

Une réforme est nécessaire pour clarifier et limiter les compétences, alléger le mille-feuilles institutionnel et rendre l'action des collectivités plus efficace et plus lisible pour le citoyen.

Mais est-ce vraiment le but poursuivi ? Personnellement j'en doute un peu…

Les citoyens d'aujourd'hui attendent beaucoup des régions qui sont à la fois ressenties comme porteuses de modernité tout en étant proches des besoins et des aspirations de la vie quotidienne. On peut se prendre à rêver à ce que cela pourrait être si nos régions avaient vraiment les moyens de leurs missions avec des ressources fiscales suffisantes… 

Il ne semble pas que la Commission Balladur suive ce chemin, elle qui semble décidée à condamner le fait régional en le noyant dans les cantons (entité électorale née en 1834 !). Pour la modernité, il faudra patienter…

Pour finir, un mot quand même sur le contexte général dans lequel nous baignons. Comment ne pas sentir que notre monde est en train de changer à toute allure? Les certitudes d'hier se sont effondrées ; le mythe de la croissance infinie, celui de la toute puissance du libéralisme qu'il faut encadrer et contraindre le moins possible, celui du chacun pour soi et de Dieu pour tous…

Le réveil est brutal, en particulier pour ceux qui il y a moins d'un an de cela ne juraient que par le modèle de société façon George W. Bush. Juste un petit exemple qui me paraît démonstratif pour illustrer : le jour de l'élection d'Obama, la Californie a voté l'augmentation de la TVA pour financer le transport collectif sur son territoire jusqu'ici totalement livré à l'automobile et qui était jusque là le modèle du développement non soutenable et individualiste… 

En France, on sent aussi des frémissements, mais la timidité des mesures concrètes du Grenelle, celle des discussions de Poznan montrent que le courage des politiques n'est pas toujours au rendez-vous.

Le plan de relance gouvernemental est lui aussi bien timide sur la réorientation vers un développement éco-responsable: rien de nouveau par exemple pour le développement du transport public urbain et local. Et Monsieur Sarkozy n'a rien trouvé de plus intelligent qu'une prime de 1 000 € pour  renouveler une partie du parc automobile. Cette mesure est idiote. On le sait depuis les Balladurettes et les Juppettes. Après une stimulation temporaire des ventes par anticipation, succédera une période de mévente. Pas de vision de long terme. On est mal parti pour affronter l'inévitable ré-ascension du prix du pétrole. Une gesticulation de plus…

Je vous remercie.
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